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La cible des déprédateurs
Pour cette équipe, née en 1936, qui a affronté nombre de fois

les plus prestigieux clubs nationaux, cette équipe dont le nom est
étroitement associé à l'histoire de la ville et de sa région pour
avoir été une école du militantisme puisqu'elle a donné à la guer-
re de Libération de nombreux chouhada, l’avenir est incertain.
Une succession d’événements a fait que le SCAF soit réduit à
vivoter au vu des convoitises de prédateurs qui ne comptent pas
s’arrêter dans leur besogne d’effacer tous les symboles qui font
l’honneur et le bonheur des fans du club phare de Aïn Defla.
Comment ce club prestigieux en est-il arrivé là ? Depuis des
années, et tout le monde en est convaincu ici, il a été «pris en
main» souvent par des dirigeants peu scrupuleux, usant de stra-
tégies sordides, et géré surtout dans une opacité totale et en
toute impunité, puisque personne n'ayant eu à ce jour à rendre
compte sur la gestion des fonds octroyés, qu'ils relèvent des
deniers publics ou du privé (donateurs ou sponsors). Cet
exemple n'est qu'un cas parmi d'autres. En effet, pour la saison
écoulée, deux équipes de dirigeants se sont succédé à la tête du
CSA. A la fin de l’«aller», le SCAF n'a totalisé que 19 points. Le
bureau suivant, élu en période de crise, n'a pu faire mieux
puisque le club, malgré des efforts de dernière minute, n’a pu
assurer son maintien. Lors de l'assemblée générale du club, le
P/APC a déclaré avoir accordé au CSA une enveloppe globale
d'un montant de 1,340 milliard de centimes dont 721 millions au
premier bureau pour les résultats qu'on connaît, somme non
reconnue par le président sortant, lequel admet avoir reçu 1,2
milliard de centimes. Quant au second bureau de CSA, il a
reconnu publiquement n'avoir aidé aucunement les équipes des
autres disciplines qui, pourtant, sans financement, ont obtenu
des résultats méritoires. Toujours est-il que les bilans financiers
des deux bureaux exécutifs ont été rejetés à l'unanimité par l'AG.
Un rejet sans grande importance parce que le bilan pris en consi-
dération aurait été déposé au niveau du Trésor avant le 31 mai.
Un bilan dont personne n'a eu connaissance du reste. 

Malgré tout, un autre bureau fut élu le 2 juillet dernier et c'est
M. Benzina Azziz qui fut désigné. Avec son équipe, il se fixe le
défi de remettre l'équipe sur les rails. A peine installée, la nouvel-
le équipe dirigeante s'est attelée à «rassembler» tout le monde
autour du club, contacté et obtenu l'accord d'un entraîneur-édu-
cateur au profil scientifique, en la personne de Ali Boudjemaâ,
enrôlé une douzaine de joueurs de la région et, pour constituer
l'ossature de l'équipe, conclu un accord de parrainage avec le
CR Bélouizdad, organisé un stage bloqué d'intersaison au centre
Sveltess (Chéraga), dont le propriétaire, Lakhdar Ezzine
Benyoucef, est natif de la ville qui n'a jamais ménagé ses aides
au SCAF, dont il est un fan irréductible. Pour démarrer la saison,
le P/APC a débloqué pour la nouvelle équipe dirigeante la
somme de 40 millions de centimes .Ce qui a déclenché une véri-
table levée de boucliers de la part de quelques élus, selon les
déclarations qu'il a faites lors d'une conférence de presse organi-
sée mercredi dernier au Centre culturel de la ville. Une innova-
tion cette année, «chacun des dirigeants, pour bénéficier de ce
statut, doit apporter au club une contribution de 100 000 DA», ce
qui n'arrange pas les «affaires» de ceux qui ne viennent que
pour de la figuration «Ces derniers, contrecarrés dans leurs pro-
jets inavouables, nous mettent les bâtons dans les roues», confie
le nouveau président qui ajoute : «Ils ont peur qu'on réussisse à
renouer avec les grands succès et redonner aux milliers de sup-
porters du SCAF le plaisir et la joie des jours d'antan.» Le tollé
provoqué par trois ou quatre élus vise à saborder le moral de
toute l'équipe. Qui sont ces élus ?, avons-nous demandé au nou-
veau président. «Ils se reconnaissent… Je les prie de venir parti-
ciper à la reconstruction de cette association sportive ou au
moins avoir la décence de se taire et de faire taire leur porte-voix
parce qu'ils ont la mémoire courte quant à leur gestion du club, il
y a de cela quelques années. Quand ils avaient pris les choses
en main, en quelques rencontres, le club a dégringolé de la 3e

place au bas du tableau», répondra-t-il.  «Personne n'a oublié»,
dira un supporter et ancien dirigeant qui précise «que cela vien-
ne du simple citoyen mal informé passe, mais d'élus du peuple,
pareil comportement est inadmissible». Toujours est-il que la
nouvelle équipe dirigeante reçoit le soutien inconditionnel de plu-
sieurs associations de quartiers dont celle de la cité Widad.
«Allez-y… ne vous découragez surtout pas, nous sommes et
serons à vos côtés», dira un membre influent de cette associa-
tion qui a été, en toutes circonstance, aux côtés du SCAF. 

O. Karim

ES GUELMA

La situation se débloque
Avec l’élection d’un nouveau président, le jeune Mohamed

Harhouz, l’Espérance sportive de Guelma (ESG) est sortie in
extremis d’une zone de turbulences, à quelques jours de l’enta-
me de la compétition de la saison sportive 2008/2009. C’est à la
faveur de la dernière AG élective que les pendules ont été
remises à l'heure. Aucun candidat ne s’est présenté à la prési-
dence du club, Harhouz a finalement été élu président du club
pour les quatre ans à  venir. Après son élection à la tête de
l’équipe, le nouveau président Mohamed Harhouz n’a pas man-
qué, au cours de l’AGE, d’apporter son soutien à la cause,
somme toute légitime, des joueurs de la saison écoulée qui n’ont
pas été payés par l’ancien président.

D’ailleurs, ces derniers, en majorité des jeunes juniors, sem-
blent tout à fait satisfaits des assurances  données par le nou-
veau boss de l’ESG qui a promis de solutionner l’épineux problè-
me des finances du club dans un bref délai. Mohamed Harhouz
tente tant bien que mal de redorer le blason, terni par tant de
revers, club. Rencontré dans notre bureau à Guelma, le nouveau
président a précisé que «c’est le manque de moyens financiers
qui empêche le club d’accéder en division supérieure», bien que
les talents ne manquent pas, car la formation est restée un credo
à l’ES Guelma. Guelma a besoin de tous ses enfants (anciens
joueurs, anciens dirigeants…)

B. A.
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Le poids des rumeurs
JSM SKIKDAFOOTBALL

Le feu a été allumé par
Zerdia qui n’a pas caché ses
appréhensions tout en fusti-
geant  Bouzidi à qui il reproche
l’élimination des cadres et des
enfants du club pour gérer à
son aise et dominer les respon-
sables qui semblent lui obéir au
doigt et à l’œil. Zerdia a, même,
prévu la pire des saisons pour
la JSMS et en appelle aux fans
à se révolter et bloquer les des-
seins du coach. Toutes les dis-
cussions tournent, actuellement,
autour du pourquoi du renvoi du
stage de tel ou tel élément,
mais aussi de l’utilité du regrou-
pement au niveau de la capita-
le. «Bien sûr, i ls sont tous
d’Alger, et le manager et l’en-
traîneur...», me souffle un de

ces amoureux des couleurs du
club Bianco Neri qui ajoute :
«Nous sommes sensibles et
nous acceptons mal qu’on se
joue de la JSMS et de sa répu-
tation. Nous avons tout sacrifié
pour cette accession et nous
n’accepterons jamais que notre
rêve parte en fumée eut une
seule saison.» Tout le monde
est donc avisé et averti sur le
comportement de l’équipe pour
cette saison qui doit, en fait,
être considérée comme un
tremplin, car la JSMS dispose
de tous les caractéristiques d’un
club de première division. De
Stora à Mer Ed Dib, en passant
par tous les quartiers de l’ex-
Philippeville, les banderoles flot-
tent au gré du vent, annonçant

le retour des «Brésiliens» et du
football-spectacle né avec
l’époque de la génération fabu-
leuse des Draoui, Nefla, Guerili,
Boulafrou, Boulassel et avant
eux les Bouchache, Oudjani,
Saheb... jusqu’à ammi H’souna
Guetaf, l’ailier insaisissable des
années 1960. C’est donc tout
Skikda qui est en effervescence
et qui accorde toute son atten-
tion au moindre écho lui prove-
nant de son équipe chérie. En
dirigeant respectable qui a pu
donner du bonheur à toute la
wilaya de Skikda attachée forte-
ment à ce club de la JSMS,
Azziz Djakrif est attendu pour
fournir des éclaircissements et
parler dans la transparence
totale sur tout ce qui tourne
autour du club. En attendant, le
groupe est rentré de son expé-
dition d’Alger où il aurait sué
pour son premier cycle avant de
prendre le chemin pour la
Tunisie qui déterminera  ses
véritables capacités et ses apti-
tudes à se mesurer aux ténors
de la DII emmenés par le
Mouloudia d’Oran, le Widad de
Tlemcen et autres. CSC, CAB

et OM Ruisseau. Le défi lancé
par le wali de Skikda, M. Melizi
Tahar, en début de saison
2007/2008, de placer la JSMS
au rang qui lui est le sien s’est
réalisé. Aux responsables du
club de se retrousser les
manches pour attaquer l’ultime
étape. En ouvrant les portes de
la conciliation et en accordant
de l’attention à celui qui veut
mettre la main à la pâte pour
relever la dimension de ce club
qui reste le bien de chaque
Skikdi, quelle que soit sa posi-
tion, El Kahla continuera de
grandir. Les flammes et l’incen-
die dans les cafés et autour de
toutes les réunions de quartier
ne feront que donner de la force
et de la puissance aux protégés
de Bouzidi. Nous qui restons
des supporters de ce fabuleux
club, disons bon vent et bonne
chance à toute la troupe de
Casaques à la tunique noir et
blanc. Nous reviendrons avec
des détails sur la main-mise du
«clan des Algérois» qui a pour
mission de réussir et de placer
le team aux premières loges...

Smaïn Nemiri

Alors que l’équipe continue à trimer et à parfaire une pré-
paration d’avant-saison engagée à Alger sous la houlette de
Bouzidi, que l’entraîneur, qui, lui, a réussi l’accession, et que
les dirigeants, à leur tête le président Azziz Djakrif, sont tous
mobilisés et travaillent d’arrache-pied pour rassembler les
moyens nécessaires au challenge qui attend les V noirs en divi-
sion nationale II, la ville de Skikda brûle sous les informations
malveillantes qui sapent le moral des supporters et créent un
climat tendu qui risque d’influer négativement sur le parcours
de Lemaïci et de ses camarades à l’entame du championnat. 

MO CONSTANTINE

Hammam Bourguiba pour
le stage d’intersaison 

La nouvelle direction du Mouloudia de Constantine,
après avoir arrêté définitivement la liste des joueurs, a
choisi  Hammam Bourguiba en terre tunisienne, pour la
préparation de l’équipe. La délégation du MOC, dirigée
par le frère du président et vice-président, est partie hier
matin pour un stage bloqué de 15 jours. La liste des
joueurs, présentée officiellement avant-hier lors d’une
conférence de presse tenue par le président du club,
compte treize nouvelles recrues qui porteront désormais
les couleurs du club lors de l’exercice prochain. Il s’agit
du gardien Babouche (CAB), Ragdi (CSC), Remache
Abdelghani et Farhat (CABBA), Bouakkak (US Biskra),
Ouichaoui (CAB), Abadeli (MSPB), Aoun-Seghir (USMB),
Kechout (JSMB), Khenifsi,  Bouterbiat et Boulakroune.
Parmi les anciens, la plupart des piliers de l’équipe de
l’année dernière ont pratiquement rempilé : Karboua,
Belmokh, Titer, Kaïd-Casbah, Daïra, Kouachi, Matelsi,
Chouieb, Nahnah, Belaïdi, Alkama et  Bouraoui en plus
des frères Bouabellou (gardiens). 

La barre technique du club a été cependant renforcée
par Abdelghani Guemmouh qui composera avec l’entraî-
neur en chef, le Portugais Manuel Madureira et celui des
gardiens, Mounir Laouar. Des matchs de préparation sont
ainsi inscrits sur l’agenda des dirigeants du MOC.
Plusieurs équipes de l’élite algérienne s’entraînent actuel-
lement à Hammam Bourguiba, et c’est l’occasion de se
rencontrer en amical. L’objectif qui a été fixé pour cette
nouvelle équipe est l’accession en première division.

L. H.  

La colère des membres de l’AG 

Medjadj - Sebbah
en pompiers 

Le MCO n’a pas trop attendu pour trouver un successeur
à Chérif El Ouazzani, parti sur un coup de tête, en la per-
sonne de Medjadj Nadjib qui, sollicité au même titre que
Ahmed Slimani et Tedj Bensaoula, a accepté la mission de
driver le club d’El Hamri. Pourtant, Medjadj a dû refuser des
offres similaires en déclarant vouloir prendre du recul et
s’occuper exclusivement de sa famille qu’il avait délaissée
en raison de ses engagements sportifs. Avant de
convaincre Medjadj, Elimam a dû impliquer le duo Mezouar-
Kechamli pour diriger les entraînements de l’équipe, et ce
en l’absence de Sebbah Benyagoub. 

La séance d’hier matin, programmée au stade Zabana,
a vu la présence de Mezaïr et Ouasti. Par contre Benatia
était «aux abonnés absents». Les joueurs, qui avaient cru
aux beaux discours réunificateurs du revenant boss, sem-
blent déçus par la non-régularisation de leur situation finan-
cière, eux qui croyaient que l’élection d’un comité était la fin
de leurs soucis.

C. K.
Dans une longue lettre

adressée au ministère de la
Jeunesse et des Sports et à la
DJS d’Annaba, et dont nous
détenons une copie, les
membres statutaires de l’as-
semblée générale du CSA de
Hamra Annaba ont dénoncé
les agissements des repré-
sentants  de la Direction de la
jeunesse et des sports de la
wilaya, présents lors de l’AG
ordinaire du club annabi tenue
le 23 juillet dernier. Les signa-
taires de la missive ont
dénoncé «la complicité active
tout aussi honteuse qu’irres-
ponsable» desdits représen-
tants délégués pour supervi-
ser le déroulement des
travaux. Ces derniers, selon
les rédacteurs de la lettre
adressée également au wali
d’Annaba, ont agi «au mépris
de la loi» alors qu’ils devaient
se comporter en «commis de

l’Etat (…) aux fins de dresser
un rapport circonstancié…» et
non pas «en organisateurs de
troubles et acteurs principaux
d’une fraude orchestrée à
dessein pour introduire des
personnes étrangères à
l’AG». L’abus d’autorité du
chef du service administratif
de la DJS, le non-respect de
l’obligation de réserve, à
laquelle sont soumis les fonc-
tionnaires des administrations
publiques, l’incitation à l’agita-
tion et au trouble à l’ordre
public et les pressions, intimi-
dations, agressions verbales
et tentatives d’agression phy-
sique sont les principaux
griefs retenus par les signa-
taires de la requête qui
demandent l’ouverture d’une
enquête en vue de lever le
voile sur les raisons qui ont
motivé une telle «houle».

M. B.

Boualem «Hamia» n’ira
nulle part

Benamar, le manager, et
Oumamar, président de sec-
tion de l ’  ASMO, ont été
outrés d’apprendre les
démarches des dirigeants
de l’USMH dans le but d’en-
rôler le joueur Boualem
Mohamed dit «Hamia»,
lequel s’ajouterait donc au
duo  Mazari-Yettou, des
juniors emmenés par l’ex-
coach asémiste, Boualem
Charef.  

Boualem est pour rappel
lié au club de Mdina Djedida
jusqu’en 2012. Un émissaire

du club harrachi lui a fait
une proposition de 350 mil-
l ions de centimes. Cette
somme aurait été proposée
au joueur comme monnaie
d’échange pour obtenir la
lettre de libération auprès
des dirigeants de l’ASMO. 

N’étant pas dupe,
sachant qu’il est issu d’une
famille modeste et respec-
table, le joueur viendra
apprendre son histoire à ses
responsables qui lui signifiè-
rent leur niet catégorique.

C. K.

HAMRA ANNABA

MC ORAN

ASM ORAN

Ph
ot

o 
: D

R


